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À propos du PhiLab | About PhiLab

Le Réseau canadien de recherche partenariale sur la 
philanthropie (PhiLab) a été créé en 2014 dans le cadre 
d’une demande de financement « développement de 
partenariat » obtenue du Conseil de recherche en sciences 
humaines du Canada (CRSH). Ce financement a été reconduit 
en 2018 pour six années par l’obtention d’une subvention 
« partenariat » du CRSH. Depuis 2024, PhiLab profite de 
financements octroyés par différentes fondations dont la 
Fondation Lucie et André Chagnon et la Fondation Mirella 
et Lino Saputo. Le Réseau pancanadien constitue un lieu de 
recherche partenarial, de partage d’information, de mobilisation 
des connaissances sur la philanthropie subventionnaire et de 
formation à la recherche. Les activités de recherche conduites 
en partenariat valorisent les connaissances auprès d’une 
diversité d’acteurs sociaux, d’agences gouvernementales, 
milieux universitaires et petits et grands médias. La valorisation 
des connaissances, via des outils de communication novateurs 
et accessibles, permet une diffusion élargie des connaissances 
produites ou déjà existantes. Le Réseau regroupe des 
chercheurs, des décideurs et des membres de la communauté 
philanthropique à travers le monde afin de partager des 
informations, des ressources et des idées.

The Canadian network of partnership-oriented research 
on philanthropy (PhiLab) was created in 2014 as part of a 
“partnership development” funding application obtained from 
the Social Sciences and Humanities Research Council of Canada 
(SSHRC). This funding was renewed in 2018 for six years by 
obtaining a “partnership” grant from SSHRC. Since 2024, PhiLab 
has benefited from funding granted by various foundations, 
including the Fondation Lucie et André Chagnon and the Mirella 
and Lino Saputo Foundation. The Pan-Canadian Network is a 
hub for partnership research, information sharing, knowledge 
mobilization on grantmaking philanthropy and research 
training. Research activities carried out in partnership promote 
knowledge among a wide range of social players, government 
agencies, academics and small and large media. The valorization 
of knowledge, via innovative and accessible communication 
tools, enables a wider dissemination of the knowledge produced 
or already existing.
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À propos de L’Année PhiLanthropique

Par : Elisabeth Robinot et Adam Saifer
Codirecteurs du PhiLab
Codirecteurs de publication

L’Année PhiLanthropique est une publication spécialisée dans la diffusion 
de connaissances scientifiques et professionnelles dans le domaine de la 
philanthropie et plus précisément de la philanthropie subventionnaire. La 
revue répond au besoin de rendre disponible, en français et en anglais, des 
connaissances principalement produites ou mises en valeur par des activités 
scientifiques réalisées au sein du Réseau canadien de recherche partenariale sur 
la philanthropie (PhiLab).

L’Année PhiLanthropique publie des travaux de nature scientifique ou 
professionnelle répondant aux exigences de base de l’édition scientifique. La revue 
dispose d’un comité de lecture et de politiques éditoriales qui assurent un niveau 
de qualité certain aux textes qui y sont publiés. Ces derniers prennent différentes 
formes – articles, chroniques, comptes rendus critiques – et s’inscrivent dans un 
créneau qui se situe entre les publications scientifiques formelles et informelles. Il 
s’agit donc de textes qui, tout en respectant les normes éthiques de la production 
scientifique et professionnelle, se veulent plus courts – une dizaine de pages – et 
plus légers (moins grande emphase sur les dimensions méthodologiques et plus 
sur les résultats ou l’analyse) que la moyenne des productions scientifiques.

Produite une fois par année (hors éditions spéciales), chaque numéro de la revue 
est pris en charge par une équipe éditoriale différente rattachée au PhiLab. 
L’équipe, en mode direction, est chargée de la conception, de la production et de 
la gestion d’un appel à contribution.

En publiant L’Année PhiLanthropique nous nous assurons d’agir en 
complémentarité avec une offre de publications scientifiques, ou visant le grand 
public, déjà existante. En se voulant accessible en ligne et offerte gratuitement, la 
revue ouvre la voie à la diffusion de contenus générés par ou découlant d’activités 
de recherche majoritairement conduites en partenariat avec des acteurs de 
l’écosystème philanthropique.

L’Année PhiLanthropique s’inscrit dans la stratégie globale mise en place par 
PhiLab afin de mieux faire connaître les réalisations et enjeux de l’écosystème 
philanthropique canadien tout en ouvrant la voie à sa mise en comparaison avec 
des pratiques existantes ailleurs dans le monde. Enfin, rappelons que la création 
de notre revue n’aurait pas été possible sans l’appui du Conseil de recherches en 
sciences humaines du Canada (CRSH).

Elisabeth Robinot, de l'Université du Québec à Montréal, et Adam Saifer, de la University of British Columbia 
(Okanagan Campus), sont les codirecteurs du PhiLab. À titre de codirecteurs, ils veillent à la réalisation et à la 
coordination des activités de recherche et de valorisation des connaissances inscrites dans les programmes de 
recherche menés en partenariat et soutenus financièrement par le CRSH et les partenaires du projet. Elisabeth 
Robinot est aussi la cofondatrice de l'Observatoire de la Philanthropie, une cellule d'études et de veille 
stratégique en philanthropie qui associe des chercheur·e·s de l'ESG UQAM, de l'UQTR et d'autres universités 
internationales. 
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About The PhiLanthropic Year

By: Elisabeth Robinot & Adam Saifer
Co-directors of the PhiLab Network
Publication Co-directors

The PhiLanthropic Year is a journal that specializes  in the transmission of 
scientific and professional  knowledge within the philanthropic sector, and more  
specifically, grantmaking philanthropy. The journal  meets the need of rendering 
available, in French and  English, knowledge mainly produced by or  highlighted 
by the scientific activities that take place  within the Canadian Philanthropy 
Partnership Research Network (PhiLab).

The PhiLanthropic Year publishes scientific and professional articles that meet 
the basic requirements of scientific publication. The journal has a peer-reviewed 
committee as well as basic editorial guidelines that ensure a quality standard for 
the texts it publishes. These latter take on different forms - articles, chronicles, 
critical book reviews- and find themselves somewhere between  formal and 
informal scientific articles. These texts,  while respecting the ethical norms of 
scientific and  professional publications, are shorter - a dozen pages or less - and 
lighter (less emphasis on the methodological aspects and more on the results or 
analysis) than your average scientific publication.

Published annually, each issue is taken in charge by a  different editorial team 
that is connected to PhiLab. The team, from a management point of view, is 
responsible for the design as well as the creation and management of a call for 
contributions. By publishing The PhiLanthropic Year, we make sure to act as a 
complement to the existing offer of  scientific literature and publications directed 
to the general public. By being available online and offered  free of charge, the 
journal paves the way to the dissemination of content generated by or stemming 
from research mainly conducted in partnership with actors of the philanthropic 
ecosystem.

The PhiLanthropic Year is part of a global strategy  implemented by PhiLab to 
spread awareness of the successes as much as of the issues of the Canadian 
philanthropic ecosystem while paving the way for comparisons with existing 
practices from around the world. Finally, let us recognize that the creation of our 
journal could not have been possible without the  support of the Social Sciences 
and Humanities Research Council of Canada (SSHRC).

Elisabeth Robinot, from the Université du Québec à Montréal, and Adam Saifer, from the University of British 
Columbia (Okanagan Campus), are the co-directors of PhiLab. As co-directors, they oversee the  implementation 
and coordination of research and  knowledge dissemination activities included in the research  programs led in 
partnership with and financially supported by the SSHRC and the project’s partners. Elisabeth Robinot is also 
co-founder of the Observatoire de la Philanthropie, a philanthropy research and strategic monitoring unit that 
brings together researchers from ESG UQAM, UQTR and other international universities.
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La contribution des donataires non reconnus à 
l’évolution des mouvements sociaux au Québec : 
étude de cas du programme de fiducie d’Exeko.

Simon Paradis est travailleur culturel au parcours 
multidisciplinaire depuis plus de 25 ans. Il s’intéresse 
aux partenariats entre différents écosystèmes, aux 
relations gouvernementales et à la solidarité dans les 
gestes philanthropiques. Il a été producteur de théâtre 
(Singulier Pluriel, collectif du Théâtre de l’intime, Un 
et un font mille) et œuvré à la promotion des arts et 
de la littérature (Librairie Monet), dont 9 ans comme 
directeur général (airelibre.ca). Il a également été 
gestionnaire et responsable des partenariats et du 
financement (Diversité artistique Montréal – Missions 
Exeko). Comme auteur de roman, il tisse des parallèles 
entre expériences vécues et d’autres fabulées, l’histoire 
contemporaine et « certains souvenirs de famille ». 

Par Simon Paradis, Chercheur en histoire, 
praticien en philanthropie et travailleur culturel

Les donataires non reconnus sont des organisations, 
des collectifs et des groupes sociaux qui effectuent 
des activités de bienfaisances sans avoir le statut 
officiel octroyé par l’Agence du revenu du Canada 
(ARC). Les donataires non reconnus ne peuvent 
remettre de reçus fiscaux pour des dons. Le privilège 
d’être reconnu comme un organisme de bienfaisance 
permet d’obtenir du soutien financier de nombreuses 
fondations philanthropiques qui ont pour mission de 
collaborer avec des donataires reconnus uniquement. 
Ainsi, de nombreux groupes sociaux non enregistrés 
doivent faire appel à un parrain fiscal qui fera une 
demande en leur nom auprès d’un bailleur de fonds 
et s’assurera de la saine gestion des fonds. Le 
changement réglementaire réalisé par l’ARC permet 
désormais de traiter directement avec des donataires 
non reconnus par le versement de subvention. 
Cette modification légale combinée au climat social 
postpandémique, à l’accroissement des inégalités et 
à l’urgence climatique fait en sorte que les donataires 
non reconnus sont maintenant surreprésentés dans 
l’écosystème des mouvements sociaux. 

À travers ce projet de recherche, nous faisons 
converger les plus récentes études concernant 
la philanthropie engagée auprès des organismes 
communautaires œuvrant auprès de personnes en 

Introduction
La pandémie de COVID 19 a exacerbé des problèmes 
déjà présents dans la société. Pour répondre aux 
besoins de plus en plus importants, de nombreux 
groupes sociaux sont à la recherche de ressources 
supplémentaires et d’autres voient le jour pour 
répondre à de nouveaux enjeux. Les mouvements 
sociaux représentent les solutions à ces crises. Or, les 
embûches qu’entraînent le statut de donataire non 
reconnu empêchent ces travailleur.euse.s sociaux de 
faire leur travail.

[03] Justice socioenvitonnementale | Socio-Environmental Justice
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fait état d’un manque de données concernant les 
communautés noires du Canada ainsi que d’une 
incompréhension de leurs objectifs et de leurs 
besoins. Enfin, elle démontre le besoin de solutions 
par et pour comme la création de la The Foundation 
for Black Communities.7

Le soutien doit principalement aider les communautés 
racialisées et les organisations grassroot. De plus, 
les jeunes activistes de ces communautés reçoivent 
seulement 0,76% du financement.8 (Castelino, 2024). 
Il est difficile de catégoriser les groupes sociaux qui 
ne s’inscrivent pas nécessairement dans un schéma 
d’autonomisation classique passant du baby non-
profit à l’organisme de bienfaisance reconnu. Dans 
ce schéma, les donataires non reconnus demeurent 
au bas de la hiérarchie des fondations, car ils ont des 
philosophies organisationnelles différentes de ce qui 
est reconnu par la philanthropie institutionnelle.9 

(Adams et Liacas, 2024). 

Enfin, la Stratégie Économique Nationale pour les 
Autochtones au Canada stipule que « le développement 
économique communautaire a un impact direct sur la 
qualité de vie de tous les membres de la communauté. 
Le développement des petites entreprises conduit à 
une participation accrue de la main-d’œuvre, qui est 
un déterminant clé de la santé économique et de 
la santé globale des communautés autochtones au 
Canada  ».10

Sondés par la Fondation du grand Montréal (FGM), 
58,3% des dirigeants noirs disent obtenir difficilement 
du financement institutionnel. Parmi les raisons de 
ce manque de visibilité, l’étude parle de processus 
« jugés lourds et mal adaptés aux réalités des petits 
organismes » 11(FGM, 2025).

Les plus récentes recherches soulignent que malgré 
l’identification de problématiques systémiques 
entourant des enjeux de reconnaissance, elles 
demeurent privées d’un accès équitable aux ressources 
financières. Malgré ces ouvertures de l’ARC, ces 
groupes sociaux rencontrent davantage d'obstacles 
pour obtenir ce statut de bienfaisance et être 
juridiquement reconnu. Pour expliquer cela, on peut 
mettre en cause des lois qui continuent de privilégier 
une conception archaïque de la bienfaisance. 

Notre étude entend contribuer au champ de recherche 
sur une philanthropie « vue d’en bas ». Elle cherche à 

quête d’équité et de reconnaissance. Si le Guide 
pratique pour collaborer avec des donataires non 
reconnus1  propose aux fondations philanthropiques 
une manière de collaborer avec les donataires non 
reconnus, l’originalité de la démarche d’Exeko réside 
dans son positionnement entre les bailleurs de fonds 
et les mouvements sociaux. Exeko est un organisme 
qui vise la transformation sociale à travers les arts, 
la philosophie et l'éducation en mettant de l'avant la 
médiation culturelle.2 

Revue de littérature
Cette revue de littérature vise à mettre en lumière les 
principales recherches en philanthropie concernant 
les communautés dont proviennent les groupes 
sociaux ayant participé à notre étude. Ces recherches 
ont été choisies, car elles démontrent les principales 
problématiques que rencontrent les groupes sociaux 
en matière de reconnaissance institutionnelle. 
Parallèlement, les orientations stratégiques des 
fondations philanthropiques établissent le soutien 
financier des communautés en recherche d’équité 
comme un axe prioritaire. En 2022, l’ARC a modifié 
sa réglementation. Les organismes de bienfaisance 
n'ont plus l’obligation de soutenir uniquement des 
donateurs reconnus par cette agence.3 Depuis, comme 
le démontrent les principales études dans le secteur, 
nous verrons comment les fondations recherchent 
toujours la meilleure approche pour soutenir les 
mouvements sociaux. 

Les plus récentes recherches font état d’une 
interrelation entre causes sociales invisibles et 
communautés marginalisées. Pour donner de 
l’agentivité à ces communautés, il faut collectivement 
agir de façon durable sur le long terme envers les 
communautés noires, autochtones, LGBTQ+, ainsi 
que les aînés.4 (Kouamé, 2023) 

Les communautés noires du Canada sont 
bénéficiaires de seulement 1% de l’engagement 
philanthropique. Pour améliorer leurs conditions 
socio-économiques, le milieu philanthropique doit 
investir pour plus d'accessibilité à l’éducation, et 
soutenir l’entrepreneuriat et l’innovation.5 (Zogning, 
2023). Depuis, l’étude Unfunded: Black Communities 
Overlooked a joué un rôle déterminant dans l’activation 
du milieu philanthropique pour corriger ce retard 
historique.6 Cette étude auprès de grandes fondations 
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reconnus. Nous verrons les réponses des fiduciaires 
aux principales interrogations des bailleurs de fonds.

Ensuite, en réponse aux besoins exprimés par les 
fiduciaires, nous avons mis en place une clinique pour 
l’obtention du statut de bienfaisance. Nous verrons 
comment le processus réalisé par Social Impact 
Consulting, qui propose des solutions personnalisées 
aux organismes à but non lucratif, aux fondations, 
aux coopératives et aux équipes du secteur public, 
a permis aux donataires non reconnus de gagner en 
autonomie. En conclusion, nous proposons quelques 
idées pour enrichir la réflexion sur des moyens de 
mieux soutenir les donataires non reconnus.

Le matériel d’analyse provient de la plateforme 
MURAL utilisée par Laboratoire-conseil lors de ses 
présentations, du sondage envoyé aux fiducies, et des 
explications et des exercices fournis par Social Impact 
Consulting. Les organisations en parrainage fiscal et 
les collectifs en administration fiduciaire sont tous 
signataires d’une entente avec Missions Exeko. Pour 
cette recherche, un protocole éthique doit être signé 
par l’ensemble des parties. 

Une réponse à la crise - Historique du 
programme de fiducie d'Execo 
Depuis 2019, Exeko accueille plusieurs organismes 
et collectifs à titre de fiduciaire. Cette approche 
lui permet de réaliser sa mission en soutenant des 
initiatives issues des communautés avec lesquelles 
l’organisme travaille. Depuis 2020, et la crise sociale 
et sanitaire liée à la pandémie de COVID 19, la place 
des fiducies au sein de l’organisation a augmenté 
considérablement. Afin de permettre une saine 
gestion des fiducies, réduisant les risques autant pour 
Exeko que pour les initiatives fiduciaires, un projet 
de programme formel de fiducies a été développé. 
Depuis 2020, ce programme de fiducie a contribué à 
financer les organismes et les collectifs pour près de 
deux millions de dollars.

Programme de mutualisation
Le projet de mutualisation, présenté à Centraide, 
cherche à répondre aux besoins de reconnaissance des 
donataires non reconnus et un transfert du prototype 
de programme de fiducie vers les communautés 
respectives. En détail, les objectifs du parcours pour 
Exeko étaient d’encadrer la croissance du nombre 

concilier les difficultés pour les bailleurs de fonds à 
rejoindre les mouvements grassroot, à leur donner une 
visibilité, et par le fait même, réduire la verticalité des 
processus de financement.

Problématique, méthodologie et matériel 
utilisé
Cette recherche se donne pour objectif d'analyser 
la solidarité entre les organisations culturelles 
et communautaires et d'analyser la mesure dans 
laquelle ces solidarités permettent de répondre aux 
préoccupations des bailleurs de fonds quant à leur 
volonté de rejoindre les mouvements sociaux grassroot. 
Nous interrogeons également le positionnement 
d’Exeko comme organisme généraliste et sa capacité 
d’agir en solidarité avec des mouvements sociaux issus 
des communautés marginalisées. Plus précisément, 
nous cherchons à identifier les stratégies qui 
permettent de favoriser la reconnaissance de ceux-ci. 

Pour répondre à ces questions, nous ferons l’étude 
de cas du programme de fiducie d’Exeko avec une 
dizaine de partenaires culturels et communautaires. 
En premier lieu, nous présenterons un bref historique 
de ce programme. Ensuite, nous verrons les principales 
activités de recherche-action réalisées depuis le début 
de l’année 2025 avec les fiducies. Nous présenterons 
d’abord le programme de mutualisation de Centraide 
du grand Montréal et les raisons pour lesquelles Exeko 
y a fait appel.

Nous verrons les quatre activités réalisées jusqu’ici 
avec ce soutien. Avec la première activité, le parcours 
de mutualisation avec Laboratoire Conseil, qui a pour 
objectif de soutenir les entreprises collectives dans leur 
développement et favoriser le partage d’expérience 
entre gestionnaires d’entreprises, nous démontrerons 
l’importance de mettre en collaboration les différents 
acteurs sociaux afin de croiser les savoirs et les 
expertises. Aussi, bien que provenant de communautés 
différentes, les enjeux rencontrés présentent des 
similitudes, d’où l'intérêt à se coaliser afin de répondre 
à des enjeux systémiques. Nous verrons comment les 
neuf rencontres avec Laboratoire-conseil ont permis 
aux fiducies d’exprimer leurs besoins et de proposer 
différentes stratégies de collaborations. 

Nous avons fait parvenir un sondage afin de valider 
auprès des fiduciaires les interrogations soulevées par 
le Guide pratique pour collaborer avec des donataires non 
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de demandes d’accompagnement d’organismes ou 
de mouvements sociaux et de réfléchir aux besoins 
grandissant des organisations qui font pression sur les 
ressources internes d’Exeko. Pour les fiducies d’Exeko, 
les objectifs étaient d’accroître leur impact grâce à 
de l’accompagnement organisationnel, du soutien 
administratif, d’un parrain fiscal, et de solidarité 
de groupes et de personnes de la communauté 
montréalaise. 

Ce programme de fiducie visait aussi à répondre 
aux difficultés pour les fondations de travailler avec 
les mouvements sociaux malgré le nouveau cadre 
réglementaire mis en place par l’Agence du Revenu du 
Canada (ARC). Il cherchait également à proposer des 
alternatives afin de pallier au manque de ressources 
dédiées à l’accompagnement des donataires non 
reconnus, de même qu’à la faible tolérance à la prise 
de risques. 

Le programme de mutualisation d’Exeko comprend 
trois organisations en administration fiduciaire, cinq 
organisations bénéficient d’un parrainage fiscal et 

deux organisations qui sont soutenues en solidarité 
pour leur développement organisationnel. 

Parcours de mutualisation avec Laboratoire-conseil 

Le parcours de mutualisation a été réalisé par l’équipe 
de Laboratoire-conseil. Lors de neuf ateliers virtuels, le 
programme de fiducie a reçu l’apport de l’intelligence 
collective pour parfaire la proposition de mise en 
commun de réseaux, de savoirs et de ressources. Dix-
sept personnes provenant de sept groupes sociaux 
différents, incluant Exeko, ont participé aux ateliers. 
La transformation du modèle d’affaire du programme 
de fiducie d’Exeko a été ciblée par l’ensemble des 
participant.e.s présent lors de l’atelier.  

Comme proposition générale, le groupe s’est entendu 
sur l’intitulé suivant: "Ensemble, NOUS ferons 
l’expérimentation d’un prototype avec le modèle 
du programme de fiducie d’Exeko dans une logique 
de transfert et de reproduction dans les différentes 
communautés."

Source : Missions Exeko – juillet 2025 – atelier TOT fiducies – Échelle d’engagement des participant.e.s au programme de fiducie vers l’inclusion et la 
complémentarité avec le milieu communautaire.

[03] Justice socioenvitonnementale | Socio-Environmental Justice
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autre proportion a dit ne pas avoir les capacités 
administratives pour soutenir le renforcement 
capacitaire que permettent les fins de bienfaisance, 
et enfin, certains croient à l'autodétermination et 
refusent l'institutionnalisation.

Comme vision partagée, ils ont 
choisi ces valeurs fondamentales : 
les relations humaines, basées 
sur la réciprocité, l’entraide et 
la confiance, perçues comme 
essentielles pour assurer une 
collaboration équilibrée et 
respectueuse ; l’engagement et 
la cohérence, basés sur l’intégrité 
et la simplicité qui seront 
mises de l’avant pour garantir 
une approche transparente et 
accessible; l’action collective, 
en solidarité et pour une justice 
sociale comme des moteurs 
de transformation et de 
renforcement des communautés 
impliquées.

Lorsqu’ils ont été interrogés sur leur perception du 
programme de fiducie d'Exeko, certains travailleurs 
sociaux ont indiqué qu’ils avaient bénéficié d’une 

Comme vision partagée, ils ont choisi ces valeurs 
fondamentales : les relations humaines, basées sur la 
réciprocité, l’entraide et la confiance, perçues comme 
essentielles pour assurer une collaboration équilibrée 
et respectueuse ; l’engagement et la cohérence, 
basés sur l’intégrité et la simplicité qui seront mises 
de l’avant pour garantir une approche transparente et 
accessible; l’action collective, en solidarité et pour une 
justice sociale comme des moteurs de transformation 
et de renforcement des communautés impliquées.

Le parcours a réuni onze groupes. Le prototype 
de programme de fiducie a permis le transfert de 
connaissances vers onze milieux communautaires ; 
le milieu philanthropique est sensibilisé aux enjeux 
des organisations grassroot. Enfin, l’adoption par les 
mouvements sociaux du programme de fiducie a aussi 
permis l’implantation dans leur milieu de l’innovation 
sociale. 

Le programme de mutualisation nous a aussi permis 
de planifier des activités communes, de définir 
des mesures de gouvernance et d’établir un cadre 
d’évaluation. Il a été recommandé de rémunérer les 
participant.e.s lors de ces consultations – ce que 
nous avons fait –, de partager au plus grand nombre 
les informations sur les terrains et les territoires, de 
favoriser une gestion participative et de maintenir 
une objectivité dans le processus décisionnel de 
sélection des fiducies. Enfin, le processus a permis de 
faire émerger des idées pour développer une nouvelle 
identité, notamment de créer des synergies autour 
d’activités et projets communs, d’offres communes 
de services, de partage de ressources et expertises, 
d’accès aux réseaux (politique, financement, etc.) et 
d’établissement de normes de collaboration.

Les besoins des donataires non reconnus

Nous avons reformulé les questions du Guide pratique 
pour collaborer avec des donataires non reconnus 
pour les adapter au programme d’Exeko. Si le Guide 
pratique mentionne que les organisations sont 
soumises à différentes barrières qui les empêchent 
d'accéder au statut d’organisme de bienfaisance, notre 
étude précise le type de difficultés. Certains groupes 
sociaux ont mentionné le manque de ressources 
organisationnelles, de ressources financières, de 
même que le manque de capacités administratives 
pour assurer l'évolution du dossier à l'ARC. Une 
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1.	 Pour mieux inclure les participant.e.s – les 
donataires non reconnus –, les objectifs de toutes 
les parties prenantes doivent être clairement 
définis afin de renforcer leur agentivité et de 
réduire la verticalité de la relation. 

2.	 Pour être complémentaire avec le milieu, la 
création d’un réseau d'accompagnement et d’un 
parcours de formation continue serait bénéfique 
pour le soutien des mouvements sociaux.

3.	 Pour favoriser la reconnaissance, la création d’un 
réseau de collaboration, d’échange et de partage 
entre les organismes et les collectifs est une piste 
à considérer.

4.	 Pour influencer, des actions de plaidoyer 
doivent être menées auprès des fondations pour 
qu'elles modifient leurs pratiques et orientations 
stratégiques en ce qui a trait au financement des 
mouvements sociaux. 

Enfin, il nous a été possible de constater que le 
programme de fiducie s’intègre parfaitement avec les 
quatre axes de la théorie de transformation sociale 
d’Exeko que sont : l’inclusion, la complémentarité 
(avec le milieu), l’interconnaissance et l’influence 
(auprès des institutions). 

Source : Missions Exeko – juillet 2025 - atelier TOT fiducies – qu’est-ce que la 
solidarité signifie pour vous ?

Une clinique d’obtention du statut de bienfaisance 
comme vecteur de reconnaissance des mouvements 
sociaux

Les résultats du sondage sont très clairs. Les 
organisations et les collectifs grassroot souhaitent 
obtenir leur pleine autonomie. Grâce au soutien de 

« expérience organique », qui permet « beaucoup de 
souplesse ». Une majorité a dit que le programme 
s’adapte bien aux exigences des fiduciaires sans 
jamais empiéter sur leur indépendance. Pour d’autres, 
la réactivité et la disponibilité sont un facteur clé de la 
bonne perception du programme. 

Concernant ce qui devrait être privilégié dans l'analyse 
des demandes de fiduciaires, certains ont estimé que 
l’évaluation des partenariats avec les communautés 
était prioritaire dans l’étude des candidatures, alors 
que d’autres ont souligné l’importance d’examiner la 
capacité des personnes chargées de mener à bien les 
activités. Enfin, certains ont mentionné la faisabilité 
du projet, les ressources disponibles, les besoins du 
secteur comme facteur de sélection, alors que d’autres 
ont mentionné l’aspect relationnel, soit la capacité à 
formuler un projet clair, à développer des relations, à 
promouvoir son projet.

À la question, « qu’elle est la plus grande charge 
administrative pour votre organisation entourant le 
financement et la reddition de compte qui vient avec ? », 
les fiduciaires ont répondu que la présentation du 
projet, la documentation financière, le matériel 
complémentaire et la reconnaissance de partenariats 
sont des charges excessives. 

Nous leur avons demandé de se projeter dans le futur 
et d’identifier par quels autres moyens Exeko pourrait 
soutenir leur développement. Certains évoquent le 
renforcement du leadership et une vaste majorité a 
exprimé le besoin de conseils et de soutien pour le 
financement et l’obtention d’un statut de bienfaisance. 

Les résultats du sondage nous amènent à reconsidérer 
les objectifs liés au développement d’une nouvelle 
identité. En particulier, la mise en évidence du désir 
d’autonomisation associé à l’obtention du statut 
d’organisme de bienfaisance suggère de repenser 
l’approche du programme de mutualisation. 

Atelier sur la théorie de transformation sociale d’Exeko

L’atelier s’est tenu en juillet 2025 avec l’idée 
d’harmoniser le programme de fiducie avec la théorie 
de transformation sociale d’Exeko. Lors de ces ateliers, 
les médiateur.trice.s et l’équipe administrative se sont 
penchées sur quatre différentes échelles d’engagement 
permettant ces transformations. Quatre orientations 
ont émané de cette réflexion. 
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différents mouvements sociaux permet de conjuguer 
différentes expériences afin de trouver des problèmes 
complexes. Enfin, cette mise en relation a permis de 
briser l’isolement que peuvent ressentir les travailleurs 
sociaux.  

Nous avons pu réfléchir à quelques stratégies 
permettant de favoriser la reconnaissance de ces 
mouvements. D’abord, solliciter des bailleurs de 
fonds et des consultants dans le développement de 
cesdits mouvements sociaux. La demande à Centraide 
a permis au bailleur de fonds de se conscientiser aux 
besoins des groupes sociaux. La mise en relation des 
mouvements sociaux avec Social Impact Consulting 
et Laboratoire-conseil a permis à ces derniers de 
prendre conscience des problématiques récurrentes 
dans le milieu communautaire et de proposer des 
solutions pour y remédier. 

La mise en relation de différents 
mouvements sociaux permet 
de conjuguer différentes 
expériences afin de trouver des 
problèmes complexes. 

Enfin, cette étude a permis de démontrer que des 
programmes de fiducie permettent une plus grande 
résilience des communautés. Elle a aussi mis en 
évidence que la collaboration entre fondations 
philanthropiques, parrains fiscaux et mouvements 
sociaux est à la fois possible et souhaitable. Cette 
collaboration permet d’enrichir chaque initiative en 
divisant les responsabilités selon ce que chacune des 
parties fait de mieux. 

Cet article a été rendu possible grâce aux partages de 
connaissances d’organisations, dont Singa Québec, La 
voix des jeunes compte, Mikana et Hoodstock. Les 

Centraide, nous avons été en mesure de mettre en place 
une clinique pour l’obtention du statut de bienfaisance. 
Les consultantes de Social Impact Consulting ont 
proposé un parcours en trois étapes distinctes.  
Comme première étape, nous avons réalisé un atelier 
d’information concernant l'acquisition d’un statut de 
bienfaisance, auquel ont participé douze personnes 
issues de différents horizons.

La deuxième étape a permis de réaliser quatre ateliers 
en virtuel, qui ont eu lieu entre octobre et décembre 
2025. Les participant.e.s ont réfléchi collectivement à 
leurs façons propres d’écrire leurs fins de bienfaisance 
en vue du dépôt d’une demande à l’ARC. L’ensemble 
des groupes a trouvé, de façon inspirée, une façon de 
présenter les impacts sociaux de leurs initiatives. 

La troisième étape consiste à accompagner de façon 
individuelle chaque organisation avec son dépôt de 
demande à l’ARC. Les groupes ont rencontré plusieurs 
difficultés. Les enjeux de richesses humaines et 
les changements d’administrateur.trice.s dans les 
équipes, ont compliqué l’accès au site de l’ARC. Enfin, 
en cours de processus, certains ont décidé que cet 
enregistrement comme organisme de bienfaisance 
ne correspondait pas à leur intention de demeurer 
indépendants. 

Sur les douze groupes invités à participer à la clinique, 
deux ont présenté une demande à l’ARC, quatre 
étaient en bonne voie de déposer leur demande, trois 
sont toujours en processus de rédaction, et trois ont 
abandonné ou ont décidé que le statut de bienfaisance 
n’est pas pour leur groupe. 

Conclusion
Cette étude nous a permis d’entrevoir différentes 
façons de collaborer avec les donataires non 
reconnus. La solidarité entre organismes culturels et 
communautaires – comme Exeko – avec différents 
écosystèmes permet de répondre aux préoccupations 
des bailleurs de fonds. L’approche d’Exeko basée 
sur la réciprocité des échanges permet une relation 
basée sur la confiance grâce à un équilibre entre la 
prise de risque et une solidarité entre les différentes 
communautés montréalaises.

Nous avons aussi réussi à démontrer que les enjeux 
rencontrés sont communs à tous les écosystèmes 
d’où proviennent ces groupes. La mise en relation de 
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autres organisations ont préféré garder l’anonymat. 
Le Parcours de mutualisation de Laboratoire Conseil a 
été développé en partenariat avec Centraide.
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